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Un Sénat« mixte» séduit
peu à peu les citoyens

ÉLECTIONS Une assemblée composée de citoyens et d'élus gagne du crédit
•• Une enquête sur le sujet a été menée
par des chercheurs de l'UCLouvain .
•• Résultat: une majorité de citoyens se montre
favorable à la constÎtution d'une assemblée composée
d'élus et de gens tirés au sort.
•• les politiques, eux, restent méfiants.

L'idée papillonne dans le ciel poli-
tique depuis un certain temps:
remplacer l'élection par le tirage

au sort. Rien de sot là-dedall5 puisque le
svstème a laissé des traces durant l'Anti-
quité et le Moyen Âge et qu'il se trouve
aujourd'hui des adeptes pour ln re-
mettre au goût du jour. Ainsi le GIOOO
qui, en 20B, avait rassemblé près de
700 citoyens pour débattre de sujets de
société et fommler des recommanda-
tions à ~'égarddu politique.

TDus réticents, sauf les écologistes
Le politique. justement, qu'en pense-

t-i1? Pour sonder son humeur sur le
sujet, une poignée de chercheurs en
sciences politiques de !'l.JCLouvain a
questiClllllé les parlementaires belges
des différentes assemblées (tous ont re-
çu le questionnaire et 124 ont répondu,
les répOlL~esétant pondérées) ainsi
qu'un écbantillon de 966 citoyens. Au
programme, trois volées de questions:
la mise en place d'Lllleassemblée de ci-
tovens tirés au sort ou d'une assemblée
mi.',;tecitoyens/élus est-elle soubaitable.
celle-ci doit-eIle avoir le dessus sur une
chambre élue dans un système bicamé-
l'al et vous inspire-t-elle davantage
confiance qu'une assemblée élue?

"Sans sUl7Jrise, les élus sont assez
hostile .•à ridée d'at'Oir ulle assemblée de
cito,1JeIls tirù ail sarl, explique Pierre-
Etienne Vandamme (UCLou\'ain). Leur
point de l'Ile est lm peu plus me.mré il
propos d'ulle assemblée mi,rte. " Ainsi
les députés rejettent ces hypothèses, à
77% pour la première et il 65 % pour la
seconde. Les citoyens, eux, se montrent
plus partagés: une assemblée entière-
ment tirée au sort recueille 40 % d'opi-
nions défavorables, 29 '1n de favorables
et :12 % sans opinion; celle composée
tant par l'électeur que par le basard ob-
tient 47 % de sontiens, 25 % d'oppo-
sants et 27 '10 d 'avis neutres. A noter
cette exception: les écologistes sont fa-
vorables il 86 '10 il line assemblée plu-
rielle. ce];t ressemblant très fort à leur
proposition de créer des commissiom

parlementaires mixtes.
Même chose en cas de litige entre une

assemblée tirée au sort (89 %) [lU mÎx1e
(75 %) et une autre composee unique-
ment de politiques: dans les deux cas,
les parlementaires accOl'deraient la pré-
séance à une chambre mmposéeentiè-
rement par des élus. "Globalement, le
monâe politiquc est réficent.tàee au ti-
rclKeail sort, ce qui l','! logique car cela le
prive du monopole de la repré,~elltation,
analyse Pierre-Etienne Vandamme. De
pIUR. l'élection /'epoM SUI' l'idée que cer-
tains "ollf meilleurs que d'autres pour
repn~~enter la société." Les citoyens,
eux, sont partagés en trois catégories
quasi identiques: un tiers aurait dav,m-
tage confiance en une chambre mb.ie.
un tiers est plus rassuré par un hémi-
cycle d'élus et un tiers enfin n'a pas
d'opinion sur le sujet.

Autre enseignement de l'étude: l'in-
térêt pour une chanlbre mi'l.1eest inver-

sement proportionnel au niveau
d'ét.udes, passant de 67 % d'opinions ta-
vorables chez les diplômés du secon-
daire et les bacheliers, il 57 <y,. chez les
universitaires.

Une distance avec la politique
Le constat est encore plus tlagrant si

l'on adopte le prisme des revenus: les
personnes gagnant moins de 2.000 eu-
ros mensuels sont mieux disposées par
rapport au tirage au sort (70 %) que
celles de la tranche 2.000 - S.OOO euros
(65 %) et celles percevant plus de
5.000euros (50 %). "Pour 11'11 classes
les plu" diplômées, l'élu est quelqu'un
qui semble plus acce.~sible, poursuit le
cbercheur. Ses membres collnaissent
tmdoul's bien l'UII ou l'autre manda-
taire. )' A l'inverse, l'éloignement et le
manque de représentativité (la ela_se
ouvrière n'est quasiment plus représen-
tée dans les parlements) pounaient ex-
pliquer l'adhésion des citoyens les
moins riches au principe du tirage au
sort.
« L'éleetion a toujours été lUI méca-

nisme élitiste. 1I11 moyen pour les élites
de garder lUI certain contrlÎle, d'avoir rie
la démocratie mais pas trop, constat.e
Pierre-Etienne Vandamme. Et ail re-
marque que l'élection amène au pouvoir
une ('lu,~se moyen ne et haute, éduquée,
qui est .mrreprésentée. Cela e,ll/tiqae le
décal{l~c avcc la soeiété civile. »

Ces constats n'enterrent pas pour au-
t.ant l'idée d'une chambre mixie. « Cette
réticence de.~ dus est sURceptiblc d'à'o-
luer en.fonctioll de l'évolution de l'opi-
nioll publique. poursuit-il. Car c'e.~t.wu.\'
la pre .•sion de celle-ci que les choses
chllllgeJ'llnt. Or au niveau des lèitoyens.
bWllco!lp de personnes l'l'sten! nel/tres,
sanB avi8, et peuvent encore changer
dllpinioll.» Par ailleurs, les citoyens les
plus jeunes sout les plus tavorables à
une assemblée mi.••ie : parmi les moins
de a4 ans, ils sont trois sur quatre et en-
core 64 % parmi les 35-54 ans.

"Si les jeune.\· re.•tent plu<, <Juvat" il
lëgard de cette idée. il /1 Il des chances
quc celle-ci .fàS8C SOli chemin et soit lm

j01l1' mise en pratique. " •
PASCAL LORENT

•
L'Islande en modèle
ArchaYque,l'idée de faire appel au citoyen
pour décider? Bien au contraire, des exemples
récents se multiplient dans les démocraties
parlementaires occidentales, avec une impli-
cation croissante de la population.
A commencer par le cas de ['Islande. En 2012, •.
le petit pays scandinave (355.000 habitants) l
avait décidé de se doter d'une nouvelle consti- •
tution. Pour l'occasion, le boulot avait été
confié à 25 citoyens, chargés de rédiger un
projet de loi fondamentale. Un travail mené en
consultant un panel plus large, via interne\. Le
texte avait ensuite été soumis à la population
via référendum, lequel n'était Qu'indicatif. Et
deux tiers des votants avaient soutenu le texte
rédigé par la commission citoyenne.
Seul bémol: la consultation populaire n'avait
pas mobilisé la moitié de la population.

PH
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Bruxelles Mitigés, les partis bruxellois veulent garder le pouvoir

E'dos voici une dizaine de
. jours, le mouvement Agora.
fort d'une cinquantaine de ci-
tovens, veut institutionnaliser le
ti~~geau sort au niveau de la ré-
gion de Bmxelles-Capitale. Leur
objectif: créer en septembre une
assemblée tirée au sort et com-
posée, comme le parlement
bmxellois, de 89 individus re-
présentatifs de la population
bruxelloise. Le mouvement Ago-
ra souhaite également présenter
une liste aux régionales de mai
prochain afin d'intégrer le parle-
ment bruxellois et d'y porter son
combat.

En vue de cet ambitieux pro-
jet, Agora a pris le pouls auprès
des partis politiques représentés
au parlement bruxellois, pl'ivilé-
giant les rencontres avec] es pré-
sidents régionaux. Out répondu

à leurs questions lors de cette en-
quète menée de juillet à sep-
tembre six partis francophones:
le PS, le CDH, Ecolo, Défi et le
PTB. Au terme du traitement de
ses résultats, le mouvement
conclut à une grande dispal'ité
des positions de chacun quant à
lïnstitutionnalisatiou du tirage
an sort et la potentielle présence
d'une assemblée citoyenne tirée
an sort au parlement bruxellois
dès Je mois de mai.

Un schéma « frustrant ))
Selon le rapport d'Agora, deux

partis déclarent explicitement
soutenir la mise en place d'une
telle assemblée: PS et Ecolo. Et
alors que les verts ont pris des
initiatives pour" in/roduire la
famlté de nier de" commissio11s
mâtes composées de citopens ti-

rés au S0l1 el de députés lmue/-
lois », selon une proposition
d'ordonnance spéciale, les socia-
listes restent plus indécis et n'ont
pus encore tranché sur la mé-
thode. Pour le mouvement ci-
toyen, c'est là que sUf\ient « !tI1

gros bémol »,
«Pour lc PS, cette a.~scmbléc

devrait ê/re l1niquement ermsul-
tati'Ce, rapporte Agora. ScIon
Ecolo, les cito,yens tirés ail sort
pou rmient délibérer al'f(' le,l'lifliS
dans les commis.~irllls parlemen-
taires, mais ils n'auraient pas le
même pouvoir déci,~iollnel qU'U11
parlemelltaire, 011 tombe dOllc
de /HllII'eml dan,' le s'ehélllafrus'-
tranl d'une participation ei-
tO,ljell11csans sliffisamlllcllt dc
eOll.~éqllt'llce,~politique ••. La par-
ticipation est présente, mais en
gardant tout le contrâle. et drme

le prJ/tvoÎ/: »
Au sein des autres partis, le ti-

rage au sort rehute. S'ils n'y
voient pas d'opposition de prin'-
cipe, le CDH et Défi n'abordent
peu ou pas la question et n'en ont
pas encore débattu. Quant uu
PTB, il ne pense pas que le tirage
au sort soit une solution, sou-

ligne le mouvement dans son
rapport.

La thématique ne représente-
rait donc pas un enjeu dans la
campagne, « Cinq partis .ml' les
six interrogés déclaTen t ouverte-
mellt que le tirage ail sort ne./àit
pa.' partie de leur programml'
pOll r les élection.. régiollale.~.
poursuit Agora. Et aucUII des
partis poUtiques cOllsultés ne
pense qlll' ce t.ype d'assem blée de-
vrait avoir 11/1 râle déâsimlllel,
ne scrait-ce que sllr Ulle partie

des dossiers, "

De beaux d.iscours,
pas d'engagements

Côté néerlandophone, les par-
tis se montrent davantage ou-

verts à la mise sur pied d'une as-
semblée tirée au sort, SP.A et
Groen se disent clairement pour
tandis que l'Open VLD et le
CD&V témoignent d'un intérêt
en la matière. De plus, SP.A,
Groen et l'Open VLD ont nnten-
tion d'inscrire ce thème duos
leur programme électorul. Et
contrairement alL'( franco-
phones, l'Open \ILl) voudrait ac-
corder à ces citoyens. s'ils étaient
tirés au sort, « /;/1 pO/wail' lé/i:is-
la/ileolltraigllflllt ». Ce qui n'est
pas le cas des deux purtis de
gauche. qui v voient daV;lIltage
un organisme de contrille. Tou-
tefois, les libéraux néerl,mdo-
phones considèrent qu'un tel
projet «/z'es/ pa,< réalisable il

court tel'Ille ». Agora constute
ainsi "11/1 be((u discours s(lns
engagements ('(werels ».

Conclusion: " Comme 011 pou-
L'ait -<y attendre, les partis poli-
tiques Ile souhaitml pa,~ qll1' la
popululioJl soit amenée il pm1i-
cipcr aU;l' déeisioll8 dc manière
directe », regrette le mouvement
citoven,

F~ce à ce constat, Agora, qui
lancera en janvier un appel pour
récolter les 500 signahlres né-
cessaires à la création de su liste
électorale, reste" convaincu de
la néeessité d'uJI mOl/vement
eomme le nôtre pot//" tmn40rmer
le système démoera/ique e/1
prq/omleu/" ».•

SO.M.
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